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LE président de l'Alliancepour le changement et lerenouveau (ACR), BrunoBen Moubamba, a inter-pellé, hier à son siège deDamas, le Centre gabonaisedes Elections (CGE) et laCour constitutionnelle, surla transparence électoralequi devrait prévaloir lorsde ces élections couplées(Législatives et locales)d'octobre prochain.Selon le président de l'ACR,
"il faut défendre la démo-

cratie plurielle et l’équité
dans le processus actuel. De
2011 à 2013, c’est bien
parce qu'un seul parti a pris
tous les postes que l’opposi-
tion est née au cœur de ce
même parti avec toutes les
conséquences que l’on sait.
Rien ne vaut la pluralité ",a-t-il lancé. Avant d'appelerau respect des engage-ments et des principes po-litiques.S’adressant au CGE, BenMoubamba, après avoirénuméré les manquementsenregistrés lors des dépôtsdes candidatures, souhaiteque certaines choses soientcorrigées. Tout en recon-

naissant un certain nom-bre d'efforts déjà accom-plis par l'institution. Ilexhorte ses membres à da-vantage de vigilance, detransparence et d’équité enaccentuant la formationdes membres des commis-sions dans les bureaux devotes.     Par ailleurs, le leader del'ACR a félicité la Courconstitutionnelle sur les ef-forts faits en faveur de lastabilité politique dansnotre pays. Il a demandé àcelle-ci de redoubler de ri-gueur en faveur de la dé-mocratie plurielle, pour lerenouveau du pays et pour

le suivi et le respect du bonfonctionnement de la Ré-publique. "Nous lui deman-
dons de continuer à faire
preuve de pédagogie vis-à-
vis du CGE, une institution
nouvelle qui a besoin de ses
orientations", a-t-il souli-gné. Ajoutant que "166 re-
cours avant le scrutin c’est
trop". Et de lancer : Nous
faisons confiance à la Cour
afin qu’elle ne se laisse pas
instrumentaliser par les
forces politiques du Gabon
d’avant qui veulent régler
des comptes politiques à
leurs concurrents par des
moyens déloyaux, à Moabi
comme ailleurs."

Bruno Ben Moubamba interpelle le CGE et la Cour constitutionnelle
Élections couplées à venir/Transparence électorale/ACR

Abel EYEGHE EKORE
Libreville/Gabon

Le président de l'ACR Bruno Ben Moubamba, estime
“qu’il faut défendre l’équité”.
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Les membres du gouverne-
ment engagés pour ces Lé-
gislatives sont au nombre
de 27 sur 40. Leur objectif
étant d'être élus pour pré-
tendre garder leurs places
au sein du prochain gou-
vernement. Sauf que dans
un contexte de réduction
de la taille de  cette
équipe, élus ou pas, cer-
tains devront céder leurs
fauteuils ministériels. Toute-
fois, quelles sont leurs
chances d'avoir leurs
sièges au palais Léon-Mba
? Décryptage.

LA frénésie qui touche plu-sieurs membres du gouver-nement au moment d'allerbriguer les suffrages des po-pulations dans leurs cir-conscriptions respectiveslors des législatives du 06octobre est presque sanscommune mesure. Dumoins par leur nombre, 27,ces ministres sont en trainde battre un record en lamatière.Dans l'Estuaire, à la lecturede la liste publiée par leCentre gabonais des Elec-tions (CGE), et en attendantl'issue du contentieux pen-dant devant la Cour consti-tutionnelle, ils sont troisministres à s'y frotter. A sa-voir, Michel Menga M'Es-sone (RHM), Julien NkogheBekale (PDG) et Jean-MarieOgandaga (PDG). En termesde forces en présence, cestrois candidats n'ontpresque pas d'adversaires.Déjà, à Cocobeach, mêmes'il est face au candidat duparti au pouvoir, Fidèle An-goue Mba, le ministre d'Etat,ministre de l'Habitat, MichelMenga M'Essone, part favoridans une circonscriptionélectorale où il a de nom-breux partisans. Même casde figure, à Ntoum (premiersiège) et Akanda (premiersiège), où ses deux col-lègues, Julien Nkoghe Be-kale et Jean-MarieOgandaga ne devraient pas

Les ministres candidats jouent-ils gros ?
Législatives 2018
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connaître des difficultés ma-jeures.Dans le Haut-Ogooué, JustinNdoundangoye (deuxièmearrondissement de France-ville), Arnauld Calixte En-gandji Alandji (deuxièmesiège, de la Sébé-Brikolo) etAli Akbar Onanga Y'Obeghe(premier siège, de la Lé-koni-Lékori) sont, pourrait-on dire, seuls au mondedans ce bastion du PDG, aupouvoir.Dans le Moyen-Ogooué, àLambaréné notamment,c'est une toute autre affaire.Au siège unique du premierarrondissement, la ministrede la Promotion des inves-tissements et des partena-riats publics-privés,Madeleine Berre (PDG) vaplutôt avoir une oppositionréelle avec le candidat Paul-Marie NdjambiempoloGondjout, secrétaire exécu-tif adjoint de l'Union natio-nale (UN), chargé desquestions électorales. Nonsans considérer qu'ellepourrait toujours s'appuyer,pour l'emporter, sur le soclenaturel du PDG. Du côté de Ndjolé (premiersiège), la ministre d'Etat,ministre de la Santé et de lafamille, Denise Mekame'ne

Edzidzie ne devrait pas avoirdes difficultés à s'imposer.Le siège du premier arron-dissement de la communede Mouila est certainementl'une des situations les pluscocasses pour un membredu gouvernement candidat àces législatives. En effet, Jeande Dieu Moukagni Iwangou,président fondateur deUnion et solidarité (US) vaaffronter des adversaires co-riaces dont Léon Nzouba

(PDG), Serge-Maurice Ma-biala (RHM) et Jean-NorbertDiramba (LD). A Fougamou(premier siège), saufénorme surprise, le candidatPDG, Guy-Bertrand Mapan-gou, devrait remporterl’élection.Dans la Nyanga, au siègeunique de Ndindi, le minis-tre d'Etat, ministre de la Jus-tice, Edgard-AnicetMboumbou Miyakou, devraêtre élu sans véritable effort.

Tout comme dans l'Ogooué-Ivindo, une autre place fortedu régime en place, le chefdu gouvernement, Emma-nuel Issoze Ngondet, le mi-nistre d'Etat, Alain-ClaudeBilie-By-Nze, les ministres,Noël Nelson Messone, GuyMaixent Mamiaka et EdwigeBetha Essoukou, devraientêtre sûrs d'être élus.Si toutes les attentions dansla province de l'Ogooué-Loloseront portées sur la bataille

de Koula-Moutou, il n'y aurapas grand danger autantpour le chef de la diploma-tie gabonaise, Régis Immon-gault Tatangani (PDG), aupremier siège du départe-ment de Mulundu (Las-toursville) que pour sa«camarade», la ministre dé-léguée au Budget, IrèneLindzondzo, au deuxièmesiège du département deLombo-Bouenguidi. Tousdeux devant être facilementélus.Terrain de toutes les incer-titudes, la province del'Ogooué-Maritime a troiscandidats ministres. Le mi-nistre d'Etat Jean-FidèleOtandault, le ministre Pas-cal Houagni Ambouroue, etla ministre déléguée Clo-tilde Chantal BoumbaLouey, peuvent bénéficierde l'alignement des pla-nètes à leur profit. Dans le Woleu-Ntem, lesmembres du gouvernementFrancis Nkea Ndzigue et Es-telle Ondo sont en ballot-tage favorable dans leurscirconscriptions respec-tives.Au final, les membres dugouvernement qui sont can-didats à ces élections vontconnaître des fortunes di-verses.

Régis Immongault (PDG) …
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...Estelle Ondo (Indépendante)...
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... et le président de l'Union et Solidarité (US), Jean De Dieu Moukagni Iwangou, en
se jetant à l’eau jouent certainement gros.
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